
L'Abeille Canadîeiuîe,

fort, q'ils nonimèrent Charleborg. Au printemps de 1 42, Cartier se
détermina à retourner en France, et dans sa route, il passa pbr Saint-Jean
en'TerreNeuve; il y vite Roberval, qui ne l'accompigna pas dans son
Voyage, et qui otlant le retenii, lui donia Pordre de retourner au Canada.
Mis Cartier déterminé 'à pousuivre sà route en France, s'embarqua secrè-
feéiînt la nuit; Roberval fit quéquë dispositions pour former une colonie
ialiheuresement il y rencofitia des obstaëles, et lès Français furent plus

d'tin siècle sans l)ouvoir s'établir solidieniè-t dans ces cbntrées. Cartier après
son second voyage; a publié des .Mém·oires sur le Cana;la les nonis qu'il
doné atixîles et riîVières sont màibiténant totalement changés ; il montre
danscet ouîtalie, tu l crédulité et l'esaniration des voyageurs. ra-
conte, q 'léîlit un joui à la cliassei il y poursuivit un animal qui n'avait que
deuk Lainbes, mais qui cuuïlit avéc une, étonnante rapidité. Cet étrange
anidin étiit pi'obableiieit ti indièn couvéi;t de quelque peau de bête liroce.
daitier parle aussi d'hommes iniôtistieuk de différentes sortes, qui, dit-il,
hil ont été donnés, dont quelqtis-uns vivaient sans manger.

-- ooooooo--
ANEcDOTE.

RiùR.-.Le -rire est un avanlätge que la nature a donné à l'homme seul,
c'es&l'ens1igne de la joie, et sotiveiit l'iîidice d'ùne âmê pure. Un honmme
qui t franchenient irisþii-e toujoui's quelqe côiifiduie; et quoiqu'on nous crie
que lesraudls hommes ne rient pas, que les larmes d'Héraclite sont préféra-
bles au frié de Dénocite, qu'un peuplé de rieurs n'est pas tn peuple de'
gens d'esprit, eté ; il-n'en est pas moins constant que les Turcs, qui ne rient
guère, né sdit pas des eniës, taidis qüe le§ Français, qui sont des rieurs
s'il en est, Sont en mêmme temps; le Peuple le plus spirittel de l'Europe et le
phis MécÔid en gr'nds hiunes.

...ooodooôào " o -
Ú i dys i'byat riéi à inangér avec sa pâte de mais, avait volé tuie botte

de raïs Lé jardiIlei, à qui iavafit fàit tort assigna le voleur cñ justice.
.Le juié côrdémiia te payson'à payer la botté d1 ràve ; et codinie les fr!is de
justide montaient à quatre pièces d'àrgeni, qui valaient clùarante fois l'objeî
clußl il còndamna les þáirties à les payer pir n iiê Noîs appluudimes
c cejÜ nidnt, qgü rius rèppolait la li si sage d'ù petit éfwt voisin, où l'on

côn1ti inâ à rié publiùe les plaide'ùrs sans cause.
. ~ooooooo*-

Nou&aéns ro il R minuniction signé Zon Zon. Nòus croyons devoir la remettre à

une nutre' o ensio, la naturo do notre publication n nous permet point d'entrer en discussion

ave l1's eùreosiohidas des feuilese politiqucs, qui pour faire preuve de bol esprit, les critiquent

quelqu'un des articles do l'Abeille ;. s'il fidlait leur répondre nous serions obligé de livrer une

partiedo ûotr1ofeille a des écrits qui ne pourraient beaucoup intéresser ceux à% qui elle est des-

tinée, en mnême temps qu'ils nous priveraient de mettre des morceaux qui rentrent dans le ca-

dro de ce recueil' Ces raisons sufiirontù notre correspondant pour nous savoir gré de notre

réprugnanco à entrer dans la carrière d'une polémique do cette nature.


